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L’ actu de toutes les disciplines de la FFN
Des rencontres, des interviews, 
Des dossiers, des reportages, 
Des photos, des analyses, 
Des rendez-vous, des résultats, 
Des rubriques, de l’humour…

Pour tout savoir de la natation

ABONNEZ-VOUS !

30 €
seulement !

un an pour

La Fédération en action(s) !

Consécration sportive : après les JO d’Athènes, ce sont les Championnats du Monde de Montréal qui ont mis en lumière 
nos disciplines, ses plus talentueux (-ses) représentant(e)s.

Etre licencié à la FFN, c’est encourager, se réjouir, vivre totalement ces exploits autour des valeurs, de l’envie 
que partagent 250 000 licenciés de la natation française. 

Découverte, apprentissage, performance, bien-être…
Ce sont les aspirations que la Fédération Française de Natation, les Comités régionaux, et Départementaux, les clubs

rassemblent, accompagnent pour, et avec, vous. La Fédération évolue toujours en ce sens.

Cette saison, de nouvelles prestations vous sont ainsi offertes : 
- Nat’avantages : la possibilité de bénéficier d’offres privilèges de la FFN et de ses partenaires commerciaux. 
- La boutique en ligne : le site fédéral (www.ffnatation.fr) permettra l’achat en ligne des produits de la gamme fédérale renouvelée. 
- Le centre de ressources : point d’information à l’écoute de votre club pour l’aider dans ses démarches quotidiennes. 
Ces nouveaux services sont là pour vous apporter plus de satisfactions. 

Nous œuvrons aussi pour que la natation obtienne toujours plus de considération, notamment auprès des décideurs publics.
Nos demandes portent sur davantage de bassins et d’accessibilité à ces équipements. 
L’organisation de compétitions internationales doit aussi redevenir possible en France.

Etre licencié, c’est aussi adhérer à ces projets.

Je vous remercie de prendre part activement au développement et à la vitalité de nos sports. Votre pratique et à votre engagement sont au
commencement de tout. 

Ensemble, nous avançons.

Bonne saison 2005/2006 !!

Francis LUYCE 

licencewww.ffnatation.fr

2005-2006



J“J usqu’à présent, nos nageurs
se retrouvaient lors des étapes
de coupe du monde ou lors
des championnats du monde

de la discipline qui se disputent tous les
ans, indique Yves Lopez, entraîneur de
l’équipe de France d’eau libre. La qualité
était là, mais personne ne le voyait vérita-
blement car nous manquions d’éclairages
médiatiques. Dans certains pays, comme
en Amérique du Sud, en Italie ou au
Canada, la discipline est très populaire. En
Argentine, on peut même suivre des cour-
ses de 80 km en direct à la télévision. C’est
énorme, il y a une culture eau libre unique
au monde.”
Aujourd’hui, cette culture séduit de plus en
plus de nageurs, notamment parmi les habi-
tués des bassins. La Suédoise Eva
Berglund, spécialiste du 1500 m nage libre
et partenaire d’entraînement de Laure
Manaudou à Canet-en-Roussillon, s’aligne
depuis les championnats d’Europe 2006 de
Budapest dans les épreuves longue dis-
tance. En Australie, la nageuse de Philippe
Lucas s’est classée huitième du 5 km et
dixième du 10 km. Le nageur allemand de
1500 m nage libre Thomas Lurz, double

champion d’Europe 2006 des
5 et 10 km, s’est adjugé le
5 km des championnats

du monde

de Melbourne avant de décrocher l’argent
du 10 km. L’Australien Grant Hackett, dou-
ble champion olympique sur 1500 m nage
libre, a lui aussi cédé aux sirènes de la dis-
cipline en affichant son envie de disputer le
10 km des Jeux Olympiques de Pékin. Et il
n’est pas le seul à envisager une escapade
sur les longues distances à condition toute-
fois que la programmation des épreuves
d’eau libre soit compatible avec les courses
de natation course.

Le 10 km, passerelle pour les Jeux
Olympiques, séduit et mobilise l’attention
des nageurs de bassin. Au sein de la disci-
pline, on assiste aussi à une évolution des
mentalités. “Depuis que le 10 km est olym-
pique, la distance est passée au premier

plan alors qu’avant c’était le 25 km”,
note Jean-Paul Narce.
“Désormais, les meilleurs nageurs
de 25 km veulent aller aux J.O. et
vont nager le 10 km à Melbourne,
même si ce n’est pas la course
pour laquelle ils ont les meilleures

prédispositions.”
Le Français Stéphane Gomez,
30 ans et vice champion du
monde 2001 du 25 km, a ainsi
décidé de poursuivre sa

carrière jusqu’en 2008 pour tenter de se
qualifier aux Jeux Olympiques. “Sans cela, je
n’aurai probablement pas continué, recon-
naît-il. C’est une opportunité à saisir. Ce ne
sera pas simple, mais l’enjeu est fabuleux.”
Nageurs de bassin, spécialistes d’eau libre
reconvertis, les 10 km féminin et masculin
suscitent ambitions et intérêts. “Il y a du
beau monde. Jamais le plateau n’a été
aussi relevé, remarque Yves Lopez. Il y a
beaucoup plus d’engagés que lors des der-
nières éditions. On voit même arriver de
nouvelles nations comme la Chine. Les
Chinoises sont très impressionnantes en
bassin, maintenant il faut voir de quelle
manière elles se comportent en milieu natu-
rel.” “En bassin, les nageurs évoluent dans
un milieu rigide, stable, sans surprise,
nuance Jean-Paul Narce, adjoint au DTN en
charge de l’eau libre. Les distances, la tem-
pérature de l’eau et la largeur des couloirs
ne changent pas. En eau libre, les condi-
tions sont mouvantes : le vent, la houle, les
courants et la température peuvent vous
surprendre.” Tous les ingrédients indispen-
sables pour pimen-
ter une discipline
en pleine ascen-
sion.

A. C.

EAU  LIBREEAU  LIBRE

Longtemps confidentielle et réservée aux baroudeurs et autres adeptes de sports extrêmes, l’eau
libre, natation longue distance en milieu naturel, est en passe d’acquérir aux championnats du monde
de Melbourne ses lettres de noblesse. Il aura fallu pour cela que la Fina bataille ferme pour imposer,
en novembre 2005, le 10 km dans le giron olympique.

“Jamais le plateau 
n’a été aussi relevé”

Eau libre
en mode olympique
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